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Le jour de l’anniversaire est un moment de réflexion, de joie et de 

remerciement.  
 

Le Talmud de Jérusalem dit qu’en ce jour, le Mazal de la personne 

s’intensifie.  

Il est considéré comme un Roch Hachana personnel et ce jour-là donne 

donc une influence sur tous les jours de l’année. On recense ainsi 

plusieurs coutumes liées à cette date particulière. 

 

Pendant longtemps, l’importance de l’anniversaire était peu connue dans 

l’histoire juive, jusqu’à ce que la ‘Hassidout en révèle une dimension 

nouvelle. 

 

Ce fut en 5702 (1942), lors de la publication du livret « Hayom Yom » par 

le Rabbi, que l’importance de la célébration de son anniversaire fut 

publiquement soulignée. En effet, le Rabbi y écrit, à la date du 11 Nissan 

(date correspondant à l’anniversaire du Rabbi), que le jour de 

l’anniversaire de sa naissance, un homme doit s’isoler, évoquer ses 

souvenirs et y méditer, puis faire Techouva sur ce qui nécessite 

réparation. 

 

Au fil des années, le Rabbi marqua de nombreuses fois sa date 

d’anniversaire par des actions particulières.  

Dès son intronisation en 5711 (1951), le Rabbi célébra le jour de Youd 

Alef Nissan comme un jour spécial en se rendant au Ohel. 

L’année suivante, lors de son 50ème anniversaire, le Rabbi récita un 

Maamar devant un groupe de ‘Hassidim. 

Puis dix ans plus tard, lors de son 60ème anniversaire en 5722 (1962), le 

Rabbi organisa un Farbrenguen spécialement pour cet événement. 

Enfin, à partir de 5731 (1971), le Rabbi marqua cette date chaque année, 

en organisant un Farbrenguen ou en récitant une Si’ha. 

 

Dès le début de la Nessiout également, le Rabbi reçut les élèves de la 

Yéchiva dans son bureau pour une audience privée à l’occasion de leur 

anniversaire. Cette audience était également prévue pour les hommes 

mariés. De nombreuses coutumes liées à l’anniversaire furent d’ailleurs 

révélées et clarifiées durant ces entrevues. 

AVANT - PROPOS  
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Au fil du temps, il devint courant que les ‘Hassidim mentionnent leur 

prochain anniversaire dans leurs correspondances au Rabbi, et le Rabbi 

répondait par des bénédictions particulières et des instructions pour 

observer les coutumes de l’anniversaire. 

 
 

 

Comment la « campagne anniversaire » vit-t-elle le jour ? 

 
Le 22 Chevat 5748 (1988) fut marqué par le départ de ce monde de la 

regrettée Rabbanite ‘Haya Mouchka, épouse du Rabbi. Durant toute 

l’année de deuil, le Rabbi pria en semaine à son domicile sur Président 

Street. 

 

Le 25 Adar de cette même année, après l’office de Cha’harit, le Rabbi 

s’approcha de son pupitre et prononça une Si’ha. Dans cette Si’ha, le 

Rabbi suggéra que, dans le cadre de l’anniversaire de la Rabbanite, née 

le 25 Adar, il était approprié de se concentrer sur les coutumes liées à 

l’anniversaire et de les partager avec l’ensemble du peuple juif : hommes, 

femmes et enfants.  

Le Rabbi ajouta que le fait de s’impliquer dans cette campagne 

constituerait le plus grand mérite pour l’âme de la Rabbanite. 

 

Ainsi, une liste de « dix coutumes à mettre en pratique le jour de 

l’anniversaire » fût publiée. Puis une grande campagne publicitaire fut 

lancée à cette époque, afin d’encourager chacun et chacune à cette 

célébration.  

Lors de leur parcours hebdomadaire pour diffuser les Mitsvot, les élèves 

de Yéchiva ne manquaient pas de partager, avec des milliers de Juifs, 

l’importance de mettre à profit ce jour si spécial pour intensifier leur 

pratique du judaïsme. De même les enseignants, les délégués du Rabbi 

se sont beaucoup investis dans la diffusion de cette campagne. 

En de nombreuses circonstances, le Rabbi rappela aux enfants et aux 

adultes la nécessité d’organiser une fête ou une réunion ‘Hassidique en 

l’honneur de leur anniversaire. 

 

Enfin, durant la réunion ‘hassidique du dernier jour de Pessa’h de cette 

même année, le Rabbi expliqua, en se basant sur plusieurs sources de 

Torah, la raison de célébrer publiquement son anniversaire. 
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Pourquoi cette campagne anniversaire est-elle si importante ? 

 
Pour chaque ‘Hassid, la campagne anniversaire revêt une signification 

particulière, du fait qu’elle ait été initiée par le Rabbi pour l’élévation de 

l’âme et le mérite de la Rabbanite a’’h. 

 

À la veille de la délivrance messianique, notre mission consiste à 

parachever l’élévation de la matérialité, à transformer l’obscurité en 

lumière, augmenter le bien et la sainteté, à travers l’utilisation des 

domaines « facultatifs », comme un anniversaire, pour intensifier la 

pratique des Mitsvot. 

 

En effet, par la célébration d’un anniversaire, un jour « ordinaire » devient 

un jour de « Yom Tov », un jour de fête. Au jour de notre anniversaire, une 

lumière toute particulière nous est octroyée afin de nous élever 

spirituellement. Les niveaux les plus bas de notre réalité sont élevés aux 

plus hauts niveaux de soumission à D.ieu. 

 

La « campagne anniversaire » accélérera certainement la phase finale de 

l’exil, comparée à la grossesse, et hâtera la délivrance complète, 

comparée à la naissance d’Israël, 

 

Puisse cela arriver très rapidement ! 

 

  

 

Campagne Anniversaire du BETH LOUBAVITCH  
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ADAPTÉ DU DISCOURS DU LUNDI 25 ADAR 5748 

- Jour anniversaire de la Rabbanite dont l’âme repose en Eden, puisse son mérite nous 

protéger1 - 

 

 

1.  Suite à ce qui a été rapporté ces derniers temps à propos de 

« celui qui est vivant prendra conscience en son cœur », ce 

principe touchant tous les domaines et en particulier le domaine 

essentiel de l’action qui est le principal sur terre, il est évident qu’il 

y a lieu d’exploiter le jour anniversaire, moment où « son Mazal 

s’intensifie », afin qu’à travers cela, il puisse y avoir un rajout dans 

tout ce qui concerne le judaïsme, la Torah et ses 

commandements. 

 

Tout d’abord, en dehors du fait que ce qui touche un juif en 

particulier concerne l’ensemble des juifs jusqu’à même concerner 

le monde entier comme nos Sages le déclarent « chacun a le 

devoir de se dire que le monde n’a été créé que pour lui », cela est 

d’autant plus accentué en ce qui concerne le jour du 25 Adar (qui 

est son jour d’anniversaire) : 

Selon l’avis de Rabbi Yéochoua « le monde fut créé en Nissan », 

ce qui entraîne que la création d’Adam (le sixième jour de la 

création) eut lieu le 1er Nissan. Dans cette optique, le premier jour 

de la création du monde où furent créés « tous les dérivés et tout 

ce qui peuple le ciel et la terre » pour être ensuite « développés et 

mis en place, chacun en fonction du jour où cela a été décrété », 

fut le 25 adar2. Il s’ensuit que le 25 Adar est le jour anniversaire de 

la naissance de toute la création : le ciel et la terre ainsi que tout 

ce qui les compose. Cela inclut aussi « le ciel et la terre 

spirituels », donc l’ensemble des mondes spirituels. 

 
1 Ndt : ce discours fut prononcé dans l’année de deuil de la Rabbanite Haya Mouchka, 

ayant quitté ce monde le 22 Chevat 5748 (1988), près d’un mois plus tôt 
2 Ndt : six jours plus tôt 



  

- 16 - 
 

D’autant plus qu’est connue la conciliation faite entre les deux 

avis3 (« les paroles des uns et des autres sont les paroles de 

D.ieu ») : en Nissan vint la pensée de créer le monde mais la 

création concrète n’eut lieu qu’en Tichri. Selon ce qui vient d’être 

expliqué, il y a lieu de dire que la dimension de la création par la 

pensée, qui eut lieu en Nissan (25 Adar), est supérieure à la 

dimension de la création concrète, qui eut lieu en Tichri (25 Eloul), 

car la pensée est supérieure à l’action. 

Il y a lieu d’ajouter qu’il existe une supériorité supplémentaire 

concernant la dimension de la création en Nissan, en effet, en 

Nissan eut lieu l’édification du Tabernacle, le Michkan, à travers 

lequel l’existence du monde fut définitivement stabilisée, ainsi que 

disent les Sages : « tant que le Michkan n’était pas construit, le 

monde était en tremblement constant, le jour où le Michkan fut 

construit, il se stabilisa ». 

Ce concept est fortement souligné cette année du fait que le 25 

Adar a lieu lors de la Sidra de Vayikra, qui débute avec le verset 

suivant : « D.ieu appela Moïse, Il lui parla depuis la tente 

d’assignation en lui demandant de transmettre », c’est-à-dire que 

non seulement le Michkan fut érigé, mais qu’il entra également 

dans sa phase active. 

 

2. Concernant l’application concrète qui découle de ce qui vient 

d’être exposé, voici ce qui est proposé : rajouter une bonne 

coutume (celui qui le veut bien, le dédiera pour le mérite et 

l’élévation de son âme4) en ce qui concerne les comportements à 

adopter le jour d’anniversaire de naissance : 

Mon beau-père le Rabbi diffusa publiquement les comportements 

à adopter le jour d’anniversaire de naissance (dans les 

générations précédentes, ces coutumes n’étaient réservées qu’à 

une élite) : « évoquer ses souvenirs, y méditer, et s’occuper de 

réparer tout ce qui nécessite réparation et Techouva ».  

 
3 Ndt : le deuxième avis étant celui de Rabbi Eliezer, selon lequel le monde fut créé en 

Tichri 
4 Ndt : l’âme de la Rabbanite 
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La coutume de rajouter dans les dons à la Tsedaka avant les 

prières de Cha’harit et de Min’ha fut également instaurée (lorsque 

l’anniversaire a lieu un Chabbat ou un Yom Tov, on effectuera ces 

dons le jour précédent), ainsi que rajouter dans l’étude de la Torah, 

dans sa dimension révélée et cachée. 
 

Parallèlement à ce qui vient d’être dit, il serait extrêmement 

judicieux et profitable d’élargir la diffusion de cette coutume au 

maximum parmi tout le peuple d’Israël, qu’ils puissent rajouter lors 

de leur anniversaire dans l’étude de la Torah, dans le service de 

la prière et dans les dons à la Tsedaka, qui sont les 3 piliers sur 

lesquels le monde repose, « à commencer par le petit monde, qui 

est l’être humain ». Aussi, ils prendront de bonnes résolutions 

d’ajouter dans la Torah et les Mitsvot pour toute l’année à venir. 

(1) Il est très profitable et judicieux que chaque personne organise, le 

jour de son anniversaire, une réunion ‘hassidique joyeuse, avec 

les membres de sa maison ainsi que ses connaissances proches 

et éloignées etc., afin que les bonnes résolutions qu’elle a prises 

(sans en faire le vœu) le jour anniversaire de sa naissance, jour 

durant lequel son Mazal s’intensifie, soient prises dans un cadre 

de joie. Cela sera aussi un apport supplémentaire concernant les 

rajouts eux-mêmes, car ils seront également accomplis avec joie 

et vitalité. 
 

(2) Tout ce qui vient d’être dit concerne tout le monde sans exception : 

hommes, femmes ainsi que les enfants, y compris dès leur plus 

jeune âge (ce qui sera alors accompli par l’intermédiaire de leurs 

parents). Il va de soi que, dès qu’ils seront en âge de comprendre, 

on leur expliquera (dans un langage à leur portée) que le jour de 

son anniversaire, il faut qu’il y ait un aspect nouveau et un rajout 

dans tout ce qui concerne les domaines du Bien et de la sainteté. 

On organisera pour eux également une réunion ‘hassidique 

joyeuse, en présence de leurs amis (ainsi que les filles avec leurs 

amies). 

On accentuera encore plus cette coutume auprès des enfants, car 

de par leur nature, ils ont tendance à prendre chaque chose avec 

émotion et réactivité, de la sorte cela influencera leurs frères et 

sœurs pour qu’ils aient envie de célébrer leur propre anniversaire 

de la manière qu’il convient.  
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Il y a lieu d’ajouter ici une clarification : dans le cas présent, le 

questionnement éventuel serait « de quel droit pouvons-nous ajouter 

de nouvelles coutumes ? ». Cette question ne se pose pas ici car 

premièrement, il ne s’agit pas d’une nouvelle coutume (comme cela 

a été mentionné plus haut), de surcroît, lorsqu’il s’agit de rajouter dans 

la Torah et les Mitsvot, tout ceci à travers la joie de la Torah et de la 

Mitsva, dans le cadre d’une réunion ’hassidique entre amis pendant 

laquelle tout le monde se souhaite des bénédictions (d’autant plus en 

cette année du rassemblement, au sujet de laquelle il est dit « tu 

réuniras le peuple, hommes femmes et enfants »,en cette année 

5748 dont les lettres5 composent les mots, « réjouis toi » et « réjouis 

les autres »), il est évident que celui qui augmentera dans des 

« rajouts » ou des « nouveautés » de la sorte est louable. 

 
 

3. Dans le but de pouvoir entreprendre immédiatement une action 
positive (en lien avec le jour anniversaire du 25 Adar), il y a lieu de 
commencer tout de suite avec une action possible et à la portée 
de tous en accomplissant la Mitsva de la Tsedaka. Il sera distribué 
à chacun (hommes, femmes et enfants) de l’argent, pour lequel ils 
seront émissaires de la Mitsva pour le donner à la Tsedaka (il 
serait bien que ce soit le jour même), en ajoutant à ce qui sera 
distribué en apport personnel. 
 

Que ce soit la volonté de D.ieu que toutes les bonnes résolutions 
prises au sujet de la célébration de l’anniversaire hâtent et activent 
encore davantage la naissance du peuple Juif de manière 
absolument complète, à travers la délivrance véritable et 
complète, (tel que cela est répandu, l’exil est comparé à la 
grossesse et la délivrance à la naissance). 
 

Nous hâterons tout cela en particulier grâce à la Mitsva de 
Tsedaka : « grande est la Mitsva de Tsedaka, à tel point qu’elle a 
le pouvoir de rapprocher la délivrance », très prochainement, 
comme le verset dit « aujourd’hui, si vous écoutez Sa voix », 
aujourd’hui littéralement, jusqu’à ce « qu’Il ne les retienne pas 
même le temps d’un clin d’œil »6, « et la nuit (la nuit de l’exil, 
immédiatement) éclairera autant que le jour. » 

 
5 Ndt : en hébreu, les lettres ont une valeur numérique. Les années sont énumérées au 

moyen des lettres hébraïques. 
6 Ndt : verset dit à propos de la délivrance d’Égypte, qui se déroula en un clin d’œil. 
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25 ADAR – L’IMPORTANCE DE L’ANNIVERSAIRE 

JUIF 
 

Source : Sefer HaSi’hot 5748, Si’ha du 25 Adar (anniversaire de la 

Rabbanite ‘Haya Mouchka a’’h) et A’haron Chel Pessa’h 

 

 

 

1. Introduction : 25 Adar, anniversaire de la création du monde 

 

רֵי  גמרא ראש השנה י, ב:  שְּ תִּ יעֶזֶר אוֹמֵר: בְּ י אֱלִּ כ"ה אֱלוּל )תוספות ח, א([ רַבִּ רָא ]בְּ בְּ נִּ

יסָן  נִּ עַ אוֹמֵר: בְּ הוֹשֻׁ י יְּ כ"ה אֲדָר )תוספות ח, א([ הָעוֹלָם... רַבִּ רָא.]בְּ בְּ  נִּ
 

Guemara Roch Hachana 10b : Rabbi Eliezer dit : [l’homme] fut créé en 
Tichri (le monde fut donc créé le 25 Elloul – Tossafot 8a). Rabbi Yehochoua dit : il 
fut créé en Nissan (le monde fut donc créé le 25 Adar - Tossafot 8a). 

 

קָשֶ   ע"פ שער הכוונות )רבי חיים ויטאל(, ראש השנה דרוש א': אֶה  וְּ רְּ ה, שֶנִּ

יסָן   נִּ ים": בְּ ים חַיִּ רֵי אֱלֹקִּ בְּ אֵלּוּ דִּ יאוּת ח"ו וח"ו... אֲבָל הָאֱמֶת שֶ"אֵלּוּ וְּ צִּ מְּ ין בִּ קִּ חוֹלְּ כְּ

רֵי.  שְּ פֹעַל עַד תִּ רָא בְּ בְּ לאֹ נִּ ראֹ הָעוֹלָם, וְּ בְּ שֶבֶת הקב"ה לִּ מַחְּ  עָלָה בְּ
 

Cha’ar Hakavanot (Rabbi ‘Haïm Vital), Roch Hachana ch. 1 : 
Peuvent-ils être en discussion sur des faits ? En fait, « les deux avis sont 
les paroles du D.ieu Vivant » : à Nissan (le 25 Adar) D.ieu pensa à créer 
le monde [et le conçut dans Sa Pensée], mais celui-ci ne fut créé 
concrètement qu’en Tichri (le 25 Elloul). 

 

יאָה   ספר השיחות:  רִּ גַבֵי אֹפֶן הַבְּ לּוּי לְּ נוֹ עִּ יסָן )כ"ה אֲדָר( יֶשְּ נִּ יאָה בְּ רִּ אֹפֶן הַבְּ בְּ

רֵי )כ"ה אֱלוּל(   שְּ תִּ לּוּי    -בְּ ההָעִּ בָׁ שָׁ מַחְּ יסָן    דְּ נִּ רָט שֶבְּ פְּ גַבֵי מַעֲשֶה. וּבִּ ןלְּ כָׁ שְּ , הוּקַם הַמִּ

יוּם הָעוֹלָם. שֶעַל יָדוֹ נַעֲשֶ   ה קִּ
 

Sefer HaSi’hot : La création du 25 Adar comporte une qualité sur la 
création du 25 Elloul : celle de la pensée sur l’action. D’autant plus, 
qu’en Nissan fut érigé le Tabernacle, qui assure la survie de ce monde. 

 
✓ 25 Adar : jour anniversaire de la création conceptuelle de 

notre monde par D.ieu 
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2. Un moment opportun pour intensifier les coutumes liées à 
l’anniversaire 

 

לֶּדֶת היום יום י"א ניסן: יוֹם הַהֻׁ רוֹנוֹתָיו בְּ כְּ הַעֲלוֹת זִּ בוֹדֵד, וּלְּ תְּ הִּ , עַל הָאָדָם לְּ

נֵם. יתַקְּּ שוּבָה יָשוּב וִּ קּוּן וּתְּ ים תִּ יכִּ רִּ הַצְּ בוֹנֵן בָהֶם, וְּ תְּ הִּ  וּלְּ
 

Hayom Yom 11 Nissan : Durant le jour de son anniversaire, un 
homme doit s’isoler, évoquer ses souvenirs et y méditer, réparer tout 
ce qui doit l’être et faire Techouva. 

 

לֶּדֶתספר השיחות:  יוֹם הַהֻׁ סֵם, אֲשֶר בְּ פַרְּ יוֹתֵר לְּ נָכוֹן בְּ דַאי וְּ תוֹרָה  כְּ יפוּ בְּ יוֹסִּ

טוֹבָה  מֶשֶךְ הַשָנָה הַבָאָה עֲלֵיהֶם לְּ לָטוֹת טוֹבוֹת אֲשֶר בְּ לוּ הַחְּ יקַבְּ דָקָה, וִּ לָּה וּצְּ פִּ תְּ

ווֹת. צְּ נֵי תוֹרָה וּמִּ יְּ נְּ עִּ יפוּ בְּ  יוֹסִּ
 

הוֹסָפָה    –וּבְּ

יַחַ  חָה, בְּ מְּ וַעֲדוּת שֶל שִּ תְּ לֶּדֶת הִּ יוֹם הַהֻׁ נֵי בֵיתוֹ, אוֹ גַם חֲבֵרָיו )א( לַעֲשוֹת בְּ ם בְּ ד עִּ

אֹפֶן שֶל  יֶה בְּ הְּ לָטוֹת הַטּוֹבוֹת תִּ יוּם הַהַחְּ קִּ דֵי שֶקַּבָלַת וְּ ידָיו כו׳, כְּ ידִּ הוִּ חָׁ מְּ   .שִּ

ים  טַנִּ טַנֵי קְּ קְּ טַף, עַד לִּ ים וְּ ים נָשִּ אַחַת, אֲנָשִּ כָל אֶחָד וְּ שַיָךְ לְּ יָן זֶה נוֹגֵעַ וְּ נְּ )ב( עִּ

 דֵי הוֹרֵיהֶם(.)עַל יְּ 
 

Sefer HaSi’hot : Il est bon et très approprié de publier, que lors du 
jour de l’anniversaire, on intensifiera son action dans la Torah, la prière 
et la Tsedaka ; qu’on prenne de bonnes décisions pour se renforcer, 
au cours de l’année à venir, dans l’accomplissement de la Torah et 
des Mitsvot. 
 

De plus :  

(A) On organisera le jour de son anniversaire un rassemblement 
joyeux, avec les membres de sa famille ou même avec ses amis 
et proches etc., afin que la prise de bonnes décisions soit faite 
dans la joie.  

(B) Cela concerne chacun et chacune : hommes, femmes et     
enfants – même jusqu’aux plus petits (pour qui leurs parents 
organiseront ce rassemblement). 

 

✓ L’anniversaire : un jour de bilan durant lequel il faut 
intensifier la pratique du judaïsme et se rassembler avec ses 

proches. Cette pratique nous concerne tous, à tous les 
âges !  
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3. Développement : la raison de cette joie, le jour anniversaire 
(de la naissance) 

 

ים שֶנוֹלַד לָהֶם בֵן  ספר השיחות:  חַת הַהוֹרִּ מְּ ראֹש שִּ כָל לְּ חָה, לְּ מְּ יָן שֶל שִּ נְּ לֵדָה הוּא עִּ

יטָא  שִּ רָאֵל. וּפְּ שְּ לַל יִּ כְּ י לִּ הוּדִּ תוֹסֵף עוֹד יְּ רָאֵל, שֶנִּ שְּ לַל יִּ חָה אֵצֶל כְּ מְּ גַם שִּ , שֶזֶהוּ  אוֹ בַת, וְּ

חָה  מְּ יָן שֶל שִּ נְּ הַנּוֹלָׁד עִּ מוֹ לְּ חָה עַל - עַצְּ מְּ יאוּתוֹ שִּ צִּ עַל דֶרֶךְ זֶה. עֶצֶם מְּ יוֹם הַהֻלֶדֶת  וְּ בְּ
נָׁה נָׁה וְּשָׁ ל שָׁ כָׁ צַד  ,  בְּ יַן הַלֵּדָהשֶמִּ נְּ כָרוֹן עַל עִּ הקב"ה.הַזִּ הוֹדָיָה לְּ יוּב שֶבַח וְּ חִּ  , יֵש מָקוֹם לְּ

 

Sefer HaSi’hot : Une naissance est un évènement joyeux, tout d’abord 
pour les parents qui ont eu un enfant ainsi que pour l’ensemble du 
peuple juif qui a eu un nouveau membre en son sein. Il est évident que 
cette joie est également pour le nouveau-né même – une joie de son 
existence même. De même, lors de son anniversaire chaque année, en 
se rappelant de sa naissance, il y a lieu d’être tenu de louer et remercier 
D.ieu pour cela. 

 

נָתָן, שֶהוּא    מדרש שכל טוב, וישב מ, ב: לוּם שְּ ים יוֹם שֶהוּא תַשְּ בִּ חַבְּ נֵי אָדָם מְּ רֹב בְּ וְּ

נֶגֶד אוֹתוֹ הַיוֹם שֶנוֹלַד  תֶה. כְּ שְּ ין בוֹ מִּ עוֹשִּ ים בוֹ וְּ מֵחִּ  וּשְּ
 

Midrach Se’hel Tov, Vayéchev 40, 2 : La majorité des hommes, 
chérissent le jour où ils achèvent une année, qui est équivalent au jour 
de leur naissance : ils s’en réjouissent et y organisent un festin [à cette 
occasion]. 

 

יעַ   שו"ת גנזי יוסף סימן ד':  שֶמַגִּ כָל שָנָה כְּ שֵי מַעֲשֶה, שֶבְּ י שֶיֵש אֵיזֶה אַנְּ יוֹדֵעַ אֲנִּ

רֵי לֵב"   שְּ י אוֹ בֶגֶד חָדָש... בַעַל "יִּ רִּ בָרֵךְ שֶהֶחֱיָנוּ עַל אֵיזֶה פְּ ין לְּ רִּ הַדְּ תָם, שֶמְּ לַּדְּ יוֹם הֻׁ

ים.  נָהַג לַעֲשוֹת ידֵי חֲכָמִּ מִּ תַלְּ עוּדָה לְּ כָל שָנָה, סְּ יוֹם זֶה בְּ  בְּ
 

Responsa Guinezé Yossef ch. 4 : Je sais qu’il y a des hommes 
d’action, qui s’efforcent à leur anniversaire de réciter la bénédiction de 
Che’hé’hiyanou sur un fruit ou vêtement nouveau. L’auteur du Yishré 
Lev (Rav ‘Haim David ‘Hazan, 5551-1790) avait l’habitude d’organiser chaque 
année à son anniversaire, un repas pour les Sages. 

 

יוֹם טוֹב,   בן איש חי שנה א', ראה יז: כָל שָנָה אֶת יוֹם הַלֵּדָה לְּ ין לַעֲשוֹת בְּ יֵש נוֹהֲגִּ

ימָן יָפֶה הוּא, וְּ  סִּ בֵיתֵנוּ. וְּ ים בְּ  כֵן נוֹהֲגִּ
 

Ben Ich ‘Haï, 1ère année, Rée 17 : Certains ont l’habitude de considérer, 
chaque année, le jour de leur naissance comme un « bon jour ». Cela 
est un bon signe, et nous en faisons de même chez nous (à la maison). 

 

✓ L’anniversaire : reconnaissance à D.ieu pour la joie du fait 
que nous existons ! cette pratique était célébrée par 

plusieurs Grands au fil des générations.  



 
 

- 23 - 
 

4. Plus qu’une simple commémoration : ce jour possède une 
grande puissance ! 

 

 מֶה הָיָה עוֹשֶה ]עֲמָלֵק[?  ירושלמי ראש השנה ג, ח:
 

יוֹם  הֵרָה אָדָם נוֹפֵל בְּ מְּ יָא שֶלּוֹ, לוֹמַר לאֹ בִּ ינוֹסְּ יוֹם גִּ נֵי אָדָם בְּ יד בְּ הָיָה מַעֲמִּ

לֶּדֶת[ שֶלּוֹ  בֵב (ן העדה: שֶאָז הַמַזָל הַשוֹלֵט בַיוֹם הַהוּא עוֹזֵר לוֹ)קרב]הַהֻׁ רְּ . מָה עָשָה מֹשֶה? עִּ

 אֶת הַמַזָלוֹת.
 

Talmud de Jérusalem, Roch Hachana 3, 8 : Que faisait Amalek ?  
 

Il plaçait (au combat) des hommes lors de leur anniversaire, car un 
homme ne tombe pas rapidement le jour de son anniversaire (Korban 

Haéda : Car le Mazal (l’astre) dominant de ce jour vient à son aide). Que fit Moché ? 
Il embrouilla et mélangea les Mazalot (les astres). 

 

נֵה ספר השיחות: יַן הַלֵּדָה... הִּ נְּ נֶה עִּ שְּ נִּ לֶּדֶת חוֹזֵר וְּ יוֹם הַהֻׁ י הָאָמוּר שֶבְּ  עַל פִּ

כָל  תוֹ בְּ לַּדְּ יוֹם הֻׁ דֵי הַמַזָל שֶנוֹלַד בוֹ, הֲרֵי, גַם בְּ בֵל חַיוּתוֹ עַל יְּ לֵדָתוֹ קִּ שֵם שֶבְּ כְּ

שָכַת חַיוּתוֹ  נֶה הַמְּ שְּ נִּ שָנָה חוֹזֵר וְּ אֹפֶן שֶמַזָל זֶה )שֶנוֹלַד בוֹ( שָנָה וְּ מַזָל זֶה, וּבְּ מִּ

שוֹן הַכָתוּב  לְּ רוּת, כִּ גַבְּ תְּ אֹפֶן שֶל הִּ עֵזֶר בְּ בַר")בשלח יז, יא(  עוֹזֵר לוֹ, עַד לְּ גָׁ ", מַזָלוֹ וְּ

 .גּוֹבֵר
 

Sefer HaSi’hot : Etant donné que le jour de l’anniversaire, la 
naissance se « répète » en quelque sorte : de même que le jour de sa 
naissance il tira son énergie du Mazal dans lequel il est né, aussi, lors 
de son anniversaire chaque année, il reprend son énergie de ce Mazal, 
au point que celui-ci l’aide à gagner : son Mazal « vainc » ! 

 

ANNEXE : IL S’AGIT DU « MAZAL HORAIRE » 
ET NON DU « MAZAL QUOTIDIEN » 

 

יםלאֹ "מַזָל יוֹם" גוֹרֵם    קנו, א:גמרא שבת   י"ב חֲדָשִּ , אֶלָּא "מַזָל שָעָה" ()י"ב הַמַזָלוֹת דְּ

בֵי לֶכֶתגוֹרֵם   .()שֶל ז' כוֹכְּ
 

Guemara Chabbat 156a : Ce n’est pas le « Mazal quotidien » qui est 
déterminant (les douze astres des douze mois), mais plutôt le « Mazal 
horaire » (des sept planètes, servant chacune à son tour, pendant une 
heure). 

 

✓ La puissance de l’anniversaire : le Mazal de l’homme brille 
et lui donne de l’énergie – aussi fortement que le jour de sa 

naissance ! 
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5. Cette joie est-elle justifiée ? sommes-nous sûrs de résultat 
de l’année à venir ?! 

 

דוֹ"   קהלת רבה ז: וָּלְּ יוֹם הִּ ין,  ()קהלת ז, א"טוֹב... יוֹם הַמָוֶת מִּ מֵחִּ : נוֹלַד אָדָם הַכֹל שְּ

אֵינוֹ כֵן, אֶלָּא נוֹלַד אָדָם מֵת הַכֹל  ין. וְּ ין לוֹבוֹכִּ מֵחִּ אֵין שְּ אֵיזֶה פֶרֶק  וְּ ין בְּ עִּ , שֶאֵין יוֹדְּ

ים יַעֲמֹד... וּמֵת  שָלוֹם.  -וּמַעֲשִּ ן הָעוֹלָם בְּ מֹחַ ...שֶיָצָא מִּ שְּ ין לִּ יכִּ רִּ  הֵם צְּ
 

Midrach Kohelet Rabba 7 : « Le jour de la mort est préférable au jour 
de sa naissance » (Ecclésiaste 7, 1) : lorsqu’un homme nait – tous se 
réjouissent, lorsqu’il décède – tous pleurent. Mais cela ne devrait pas 
être ainsi : lorsqu’un homme nait – on ne peut se réjouir, car on ne sait 
pas encore par quoi il passera dans sa vie et comment il agira ; lorsqu’il 
décède – on devrait se réjouir, car il a quitté ce monde en paix, avec 
une bonne renommée. 

 

ינָן    תוספות על עבודה־זרה ה, א )ד"ה שאלמלא(: רִּ אמְּ )עירובין יג, ב( אַף עַל גַב דְּ

הֵא   לַּת לֵדָתוֹ, שֶאֵין ידָוּעַ מָה יְּ חִּ תְּ ינוּ בִּ רָא", הָיִּ בְּ רוּ: נוֹחַ לוֹ לָאָדָם שֶלּאֹ נִּ גָמְּ נוּ וְּ מְּ "נִּ

סוֹפוֹ, אֲבָל  יקבְּ שֶהוּא צַדִּ תוֹכוֹ.  - כְּ רֵי הַדוֹר שֶהוּא בְּ אַשְּ רָיו וְּ  אַשְּ
 

Tossafot sur Avoda-Zara 5a : Bien que les Sages aient conclu que 
« cela aurait été plus agréable pour l’homme de ne pas avoir été créé » 
(Guemara Erouvin 13b) – cela ne concerne que le début de sa vie, lorsqu’on 
ne sait pas ce qu’il deviendra ; mais lorsqu’il est Juste : heureux est-il et 
heureuse est sa génération (d’avoir un tel Juste) ! 

 

✓ L’anniversaire : n’est-ce pas une joie pour un futur 
inconnu ?! (Du moins pour celui qui n’est pas Juste…) 

 
 
6. Explication : on fait confiance à la capacité de l’Homme à 

réussir, à présent ! 
 

"י   ע"פ זוהר חדש בראשית י, ג: בִּ עָזָר, עָשָה רַשְּ י אֶלְּ וָה שֶל רַבִּ צְּ יוֹם הַבַר מִּ בְּ

פָה.  יוֹם הַחֻׁ מוֹ בְּ דוֹלָה, כְּ חָה גְּ מְּ יו שִּ  אָבִּ
 

Zohar ‘Hadach Berechit 10c : Le jour de la Bar Mitsva de Rabbi 
Eléazar, son père Rabbi Chimon bar Yo’haï fit une grande [fête] joyeuse, 
digne d’un mariage ! 
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שַמֵש אֶת קוֹנוֹ.  :השיחות ספר וַדַאי[ לְּ  ]בְּ
 

Sefer HaSi’hot : La joie du jour de la Bar Mitsva (lorsque l’homme 
devient responsable et punissable) est fondée sur le principe Hala’hique 
que « chaque Juif a une présomption de Cacherout » (Maïmonide, Kidouch 

Ha’hodech 2, 2), c’est-à-dire que nous sommes sûrs qu’il accomplira toutes 
les lois et Mitsvot de la Torah. C’est pourquoi, [le Bar Mitsva et ses 
parents] sont joyeux le jour où celui-ci devient assujetti aux Mitsvot. Il en 
est de même pour la joie de l’anniversaire : c’est le jour où son âme est 
descendue sur terre, afin de pouvoir [surement] servir son Créateur. 
 

 

✓ La joie de l’anniversaire, comme celle de la Bar Mitsva : 
confiance en notre capacité à réussir notre mission sur 

terre ! 
 
 

7. Enseignement : la nécessité de cette nouvelle coutume 
pour éclairer cet exil ! 

 

סָם כו', הֲרֵי זֶה  ספר השיחות: רְּ פֻׁ ם עַד עַתָה לאֹ הָיָה הַדָבָר נָהוּג וּמְּ גַם אִּ

יָמֵינוּ  רָט בְּ פְּ ים... וּבִּ יֻׁחָדִּ ים מְּ מַנִּ זְּ גַלּוּ בִּ תְּ ווֹת שֶנִּ צְּ נֵי תוֹרָה וּמִּ יְּ נְּ כַמָה עִּ כַמָה וְּ בְּ כִּ

הוֹ יחָא, יֵש לְּ שִּ בוֹת מְּ קְּ עִּ כֻׁפָל דְּ בוֹת יוֹתֵר בָאוֹר, אֵלֶּה, חֹשֶךְ כָפוּל וּמְּ הַרְּ יף וּלְּ סִּ
דוּשָה, כוֹלֵל גַם  נֵי טוֹב וּקְּ יְּ נְּ עִּ דֵי הוֹסָפָה בְּ לֶּדֶת",  -עַל יְּ "יוֹם הֻׁ שוּת, כְּ נֵי הָרְּ יְּ נְּ עִּ

ווֹת,  צְּ תוֹרָה וּמִּ תוֹסֵף עוֹד יוֹתֵר בְּ רָכֶיךָ דָעֵהוּ", שֶעַל יָדוֹ יִּ כָל דְּ "בְּ אֹפֶן דְּ לוֹ בְּ נַצְּ לְּ

פִּ  פֹעַל מַמָש...כְּ רָאוּ אֶת הַתוֹצָאָה בְּ סּוּ וְּ בָר נִּ קָּר  י שֶכְּ הָעִּ נֵי  -וְּ יְּ נְּ עִּ לָּה בְּ עֻׁ שֶהַפְּ
לֵמוּת הַלֵּדָה  זָרֵז עוֹד יוֹתֵר אֶת שְּ מַהֵר וּתְּ רָאֵל, תְּ שְּ יִּ י בְּ רָטִּ יש פְּ כָל אִּ לֶּדֶת דְּ יוֹם הֻׁ

רָאֵל  שְּ לָלוּת יִּ כְּ לָּה. -דְּ אֻׁ  הַגְּ
 

Sefer HaSi’hot : Même si, jusqu’à présent, cela n’était pas pratiqué 
et connu etc. – cela est comme plusieurs détails liés à la Torah et 
aux Mitsvot, qui ont été dévoilés dans des moments particuliers. 
D’autant plus de nos jours, dans l’obscurité doublée et redoublée de 
la fin des temps, il faut ajouter et intensifier la lumière, en 
augmentant le Bien et la Sainteté, en utilisant même les domaines 
facultatifs comme un « anniversaire » pour intensifier la pratique des 
Mitsvot, ainsi que cela a déjà été essayé et le résultat a été 
clairement visible ! Ainsi, célébrer le jour notre naissance accélèrera 
la perfection de la naissance du peuple juif – la délivrance ! 
 

✓ Cette coutume contribue à intensifier la lumière, pour 
repousser ainsi l’obscurité de cet exil, et accélérer la venue de 

Machia’h, Now ! 
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LES 10 COUTUMES DE L’ANNIVERSAIRE 

 מנהגי יום הולדת
Source : Sefer Hasi’hot 5748 tome 2 pages 406 et 407 

 

 

 

1. MONTER À LA TORAH 
 

 

וכשיום ההולדת חל   לעלות לתורה ביום השבת שלפני יום ההולדת, א. 

 גם ביום ההולדת עצמו.  – ביום הקריאה 
 

On montera à la Torah le Chabbat avant l’anniversaire, et lorsque 

l’anniversaire a lieu un lundi ou jeudi, on montera également ce jour-là. 

ANNEXE : Si nous ne pouvons en aucune façon obtenir une montée à la Torah, nous 

devons nous efforcer d’obtenir tout de même une הגבהה (levée de la Torah) ou une 

 Si nous ne sommes pas montés le Chabbat précédent notre anniversaire, nous .גלילה

nous efforcerons de monter au moins le Chabbat d’après. (Choul’han Mena’hem page 

351, note 2) 

 

2. TSEDAKA 
 

להוסיף בנתינת הצדקה לפני תפלת שחרית ומנחה, וכשיום ההולדת חל   ב.

 גם לאחריו(. – ליתן בערב שבת או יו"ט )ומה טוב  – בשבת או יו"ט 
 

On ajoutera dans la Tsedaka avant la prière de Cha’harit et Min’ha. 

Quand le jour de l’anniversaire tombe Chabbat ou Yom Tov, on donnera 

la veille de Chabbat ou Yom Tov (il serait d’ailleurs bon de rajouter aussi 

après Chabbat mis à part le fait d’avoir donné la veille). 
 

 

 
   )נלקטו מ"היום יום" י"א ניסן. ספר המנהגים חב"ד    –המנהגים דלקמן )מלבד אלו שצויינו בפ"ע

. אגרות קודש כ"ק אדמו"ר ח"ו אגרות: א'תקמח. א'תתנח. ח"ז א'תתצט. א'תתקכט. ב'כב. ב'סו.  81ע'  
 ב'צז. ב'קטז. ב'קמו. ב'רכו. ועוד. 
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3. TEFILA 

בכוונת התפלה, התבוננות בגדלות הא־ל וכו', וכן   – להוסיף בתפלה ג.  

 ספר אחד(.   – באמירת )ספר( תהלים, )עכ"פ
 

On ajoutera dans le service de la prière en intensifiant sa concentration 

pendant celle-ci, en méditant à la grandeur de D.ieu etc. De même, on 

rajoutera dans la lecture des Tehilim en lisant l’intégralité du livre des 

Tehilim (ou au moins l’un des cinq livres). 
 

4. TEHILIM CORRESPONDANT À SON AGE 

בהתאם   – 1ללמוד המזמור תהלים החדש שמתחיל לומר ביום ההולדת ד. 

 .2למספר שנותיו 
 

On étudiera son nouveau Tehilim que l’on commence à lire le jour de 

son anniversaire (et qu’on lira chaque jour de l’année qui vient) en 

fonction de son âge. 
 

5. ÉTUDE DE LA TORAH SUPPLÉMENTAIRE 

נוסף על   –  להוסיף שיעור נוסף בתורת הנגלה ובתורת החסידותה.  

השיעורים הקבועים, שלשת השיעורים בחומש תהלים ותניא השוים לכל  

 נפש, ושיעור היומי ברמב"ם. 
 

On ajoutera une étude supplémentaire de la partie dévoilée de la Torah 

(Niglé) et de la ‘Hassidout, en plus des études déjà fixées qui sont : 

‘Houmach, Tehilim, Tanya (études fixes à la portée de tous) et le 

Rambam quotidien. 

 
"פסוק     –הלים שהוא מסומן במספר שנות חייו"   נוסף על המנהג "ללמוד בכל ר"ח .. מהקאפיטל בת  1

  אחד", "ואם הוא מרובה בפסוקים אזי לומדים שנים או יותר","ואם הקאפיטל מחזיק פחות מי"ב 
  פסוקים .. אזי כופלים", באופן ש"יעלה כמספר חדשי השנה" )אג"ק כ"ק אדמו"ר מהוריי"צ ח"ה 

 א'שלט(. 
En ajout à la coutume « d’étudier chaque jour du début de mois un Passouk du Tehilim 
correspondant à son âge », - « un seul verset », « s’il y a de nombreux Psoukim (au-delà de 
douze) alors on en étudiera deux ou plus », « si le Tehilim dispose de moins de douze 
versets…dans ce cas nous étudierons l’un ou plusieurs des versets une seconde fois ou plus », 
de manière à ce que la répartition concorde avec le nombre de mois qu’il y a dans l’année. 
(Iguerot kodesh du Rabbi précèdent tome 5 lettre 1339). 

 

 . ועוד. 347. חכ"ו ע' 578ראה לקו״ש ח״כ ע'  – מ"יחידות" לחתני בר־מצוה  2

Entrevue avec des garçons Bar Mitsva - on consultera le Likoutei Sih’ot Tome 20, page 578. 
Tome 26, page 347. Ainsi que d’autres sources. 
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6. MAAMAR PAR CŒUR 
 

בע"פ )כולו או חלקו(, ולחזור אותו בחבורה   3ללמוד מאמר דא"חו. 

רבים( ביום ההולדת עצמו, או בהזדמנות הקרובה, ובפרט ביום הש"ק  )ב

 שלאחריו )בזמן סעודה שלישית(. 
 

On apprendra un discours ‘Hassidique par cœur (entièrement ou au 

moins en partie), que l’on récitera en public le jour de son anniversaire 

(ou dès la première occasion, particulièrement le Chabbat suivant la 

date anniversaire pendant la Seouda Chelichit) 
 

7. RENFORCER D’AUTRES PERSONNES 
 

הפצת התורה והמעיינות חוצה, מתוך   –להוסיף בפעולה על הזולת ז. 

 אהבת ישראל. 
 

On ajoutera dans l’activité de renforcer d’autres juifs, que ce soit dans la 

diffusion de la Torah ou la diffusion des sources de la ‘Hassidout à 

« l’extérieur » : tout ceci dans un esprit de fraternité et d’amour de son 

prochain. 
 

8. BILAN PERSONNEL 
 

ולהתבונן בהם והצריכים תקון ותשובה   4להתבודד ולהעלות זכרונותיוח.  

ישוב ויתקנם, כלומר, להתבונן באופן הנהגתו בשנה שעברה, ולקבל  

 החלטות טובות לשנה הבע"ל. 
 

On s’isolera afin d’évoquer ses souvenirs, y méditer, réparer tout ce qui 

doit l’être, faire Techouva et prendre de bonnes résolutions pour l’année 

à venir. 

 
 אדמו״ר ח״ז ב׳צז )וראה הערה הבאה(. אג״ק כ״ק  – אדעתי׳ דנפשי׳  במקום שלבו חפץ, אבל, 3

Il étudiera le Maamar qu’il préfère mais avec ferveur - correspondance du Rabbi, tome 7 lettre 
n°2096 (on consultera aussi la prochaine annotation). 

 
ללמוד   "כ לצייר במחשבתו אחת היחידות מה ששאל ומה שענו לו ואח: רכו' ל ב"ק הנ " ראה אג 4

 . מתורתו
Consulter la lettre mentionnée plus haut n°2226 : il doit se représenter dans son esprit une des 
audiences privées, ce qu’il a demandé et ce qu’on lui a répondu, ensuite il étudiera ses 
enseignements. 
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9. EMBELLISSEMENT D’UNE MITSVA 
 

לקבל על עצמו זהירות נוספת או הידור נוסף בענין פרטי )לפי ערכו,  ט.  

 .6, כמו בראש השנה 5כמובן( 
 

On prendra sur soi d’améliorer l’accomplissement d’une Mitsva, que ce 

soit en rajoutant une précaution ou un embellissement supplémentaire 

(chacun selon son niveau) à l’instar de Roch Hachana. 

 

10. FARBRENGUEN 
 

שבח והודי'   -לערוך התוועדות של שמחה עם בני ביתו, חבריו וידידיו י. 

לברך "שהחיינו" על פרי חדש או בגד חדש(,    –להקב"ה  )ובאם אפשר 

 . 7מתוך שמחה של תורה ושמחה של מצוה 
 

On organisera un Farbrenguen, un rassemblement joyeux avec sa 

famille, ses amis et proches, en louant le Créateur et en Lui rendant 

grâce, (et dans la mesure du possible, on dira la bénédiction 

« Chéhé’héyanou » sur un fruit nouveau ou sur un nouvel habit) tout 

ceci à travers une ambiance de joie de la Torah et de la Mitsva. 

 

 
 . סו'ל ב"ק הנ"אג  – ״ח אויש להתחיל בזה בהוספת שיעור בד 5

 

Pour commencer, on fixera une étude supplémentaire de la ‘Hassidout – Iguerot kodesh 

mentionnée plus haut n°2066. 

ידוע  אשר מהנכון לקבל איזה זהירות נוספת בראש השנה, ויש ללמוד מזה ג"כ על ראש השנה   6

ההולדת, שאז מתחלת שנה חדשה הפרטית )ראה לעיל ע׳  הפרטי בזמן הפרטי דכל אחד, היינו יום 

 אג״ק הנ״ל.  – ( 33הערה   400
 

Il est connu qu’il est bien de prendre une précaution supplémentaire à l’occasion de Roch 
Hachana, et de là, nous pouvons apprendre qu’il en est de même pour son Roch Hachana 
personnel, c’est-à-dire la date anniversaire de sa naissance, car à partir de ce jour, 
commence la nouvelle année personnelle (se référer plus haut page 400, note 33) - 
Iguerot Kodesh mentionnée plus haut. 

 . 399.( ע' 332לעיל )ח"א ע'  – ח( )ה׳תשמ״ שיחות: כ״ה אדר, אחרון של פסח )ועוד( ש.ז. 7

Sih’a du 25 adar, dernier jour de Pessa’h (et autre) (5748) - plus haut (tome 1 page 332) 
page 399. 
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SUJETS DE RÉFLEXION RELATIFS AUX COUTUMES DE 

L’ANNIVERSAIRE 

 

 

La célébration d’un anniversaire est marquée par la pratique de plusieurs 
coutumes. 

En ce jour de Roch Hachana personnel, nous devons rajouter dans tous 
les domaines essentiels constituant la vie d’un juif. Ainsi, cette journée 
anniversaire appelée Roch Hachana (et non début de l’année), donnera 
une impulsion et une influence pour tous les jours de l’année. 

Le Rabbi développe cette idée dans le discours ‘hassidique récité lors de 
la ‘Houpa : nous devons dédier les premières actions de la journée à 
D.ieu ; de la sorte, tout le reste de la journée se passera sous l’impulsion 
et l’influence de l’esprit du début de la journée. 

Cet impact est encore plus puissant lorsque nous accomplissons ces 
coutumes d’une manière de « rajout », c’est-à-dire en augmentant dans 
la pratique et l’embellissement des Mitsvot, comme le stipule la 
règle « dans la sainteté, on doit aller d’élévation en élévation ». 

Afin de s’approfondir sur les différentes coutumes, quelques sujets de 
réflexion sont proposés.  

 

 

1. LA MONTÉE À LA TORAH  

 
 Les cinq niveaux de l’âme 

 

 

Dans un discours du 13 Chevat 5702, le Rabbi précédent explique que 
lorsqu’une personne monte à la Torah, ce sont les cinq parties de son 
âme qui s’élèvent. Ainsi, l’essence de son âme se lie à l’essence de D.ieu.  
 
 

 Vitalité éternelle 
 

 

Dans le discours du 9 tamouz 5710, le Rabbi explique qu’à travers la 
montée à la Torah, nous attirons sur nous un apport supplémentaire de 
vitalité provenant de la sainteté, comme cela est mentionné dans la 
bénédiction que l’on prononce après être monté à la Torah :« une vitalité 
éternelle, Il a implanté en nous ». 
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2. LA TSEDAKA AVANT LA TEFILA  
 

 Mon grand-père (le Rabbi Maharach) expliqua dans un discours 
‘Hassidique pour quelle raison Rabbi Eléazar donnait une pièce à un 
pauvre avant de prier. En effet, la prière doit être vivante. Or lorsque l’on 
donne de la Tsedaka à un pauvre avant la prière, on lui apporte la vie et 
l’on peut soi-même en tirer une vitalité accrue, pendant cette prière… 
Souvent, avant la prière, mon père (le Rabbi Rachab) recherchait un 
pauvre afin de lui donner à manger.  

 

(Adapté du Hayom Yom du 2 Kislev) 
   

 19 kislev 5707 : « l’Admour Hazaken, après son départ physique, avait 
l’habitude de se révéler au Tsema’h Tsedek. Une longue période passa 
durant laquelle l’Admour Hazaken ne se révéla plus à lui. Un jour, le 
Tsema’h Tsedek se dirigea vers la synagogue. En passant par le marché, 
il rencontra quelqu’un qui lui demanda un prêt. Le Tsema’h Tsedek lui 
demanda de venir une fois qu’il aurait fini la prière. Dès que le Tsema’h 
Tsedek entra à la synagogue, la phrase du Talmud qui dit : « Rabbi Elazar 
donnait une pièce à un pauvre, et ce n’est qu’ensuite qu’il priait » lui revint 
subitement en tête. Il lui remit alors la somme demandée et il eut la vision 
de l’Admour Hazaken avec un visage rayonnant 
 

 L’Admour Hazaken écrit dans son Sidour : il convient de dire, avant la 
prière, « je prends sur moi d’accomplir le commandement positif d’aimer 
son prochain comme soi-même ». 
Ainsi, Ahavat Israël est la porte d’entrée que doivent franchir ceux qui 
désirent se présenter devant D.ieu pour prier. C’est par le mérite de cet 
amour que la prière sera exaucée.  
 

(Adapté du Hayom Yom du 2 Tamouz)  

 

3. LE SERVICE DE LA TEFILA, LA LECTURE DES TEHILIM 
 

 Nos maitres qualifient la Tefila de « colonne vertébrale d’un ‘Hassid », lui 
permettant de se maintenir et conserver sa stature dans le service de 
D.ieu. 
 

 Un juif doit resplendir par son Chema Israël, de sorte que celui qui le voit 
prier, même de loin, soit à son tour conduit à réciter avec ferveur le Chema 
Israël et la prière.  

 

(Adapté du discours du Chabbat Matot Massé 5751)  
 

 La prière doit accomplir des merveilles au sein de l’esprit, transformer et 
affiner les sentiments naturels, ajouter de la clarté et de la vitalité à la 
pratique de la Torah et des Mitsvot.  
 

(Adapté du Kountrass HaTefilah) 
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 Il est un principe bien connu concernant les pensées que l’on doit avoir 
pendant la prière. Ceux qui intellectuellement ne peuvent avoir de telles 
pensées, par manque de connaissance ou parce qu’ils sont incapables 
de se souvenir du détail des pensées liées à chaque phrase de la prière, 
peuvent se contenter d’une seule idée, qui a une portée générale et qu’ils 
auront toujours présente à l’esprit : que leur prière soit exaucée par D.ieu, 
Béni soit-il, avec toutes les pensées définies dans les livres de Kabbala. 
 

 Le début de la chute, que D.ieu nous en préserve, démarre par un manque 
d’investissement dans la prière. Tout devient sec et froid. Même les 
commandements que nous accomplissons de manière machinale 
deviennent des corvées. On accomplit tout de manière hâtive, on perd le 
gout de la Torah, l’atmosphère devient grossière et dans de telles 
conditions, nous ne pouvons agir pour aider notre prochain. 
 

(Adapté du Hayom Yom du 23 Iyar) 

 

 Le Tsema’h Tsedek demandait à tous les professeurs de ses petits-
enfants, lorsqu’ils étaient de jeunes enfants, de leur apprendre, outre les 
études courantes, le sens simple des mots de la prière. 
 

(Adapté du Hayom Yom du 8 Tevet) 
 

 Le Tsema’h Tsedek dit : « si vous saviez la force des versets de Tehilim 
et leurs capacités d’action dans les hauteurs, vous les réciteriez 
constamment. Sachez que les versets de Tehilim brisent toutes les 
limites, ils s’élèvent de plus en plus haut, sans aucun obstacle. Ils 
présentent leurs supplications devant le Maitre du monde et sont exaucés 
avec bonté et miséricorde ».  
 

(Adapté du Hayom Yom du 24 Chevat)  

 

4. LE TEHILIM CORRESPONDANT À SON AGE  
 

 Nous connaissons la coutume que l’Admour Hazaken … de son Maitre au 
nom de son Maitre le Baal Chem Tov, de dire le Tehilim correspondant au 
nombre de ses années, après la Tefila de Cha’harit avant de dire les 
Tehilim du jour comme le veut la coutume… 
 
 

Par exemple, le Tehilim 21 pour celui qui a 20 ans 

 

 Concernant la question de savoir si nous devions également lire le Tehilim 

de l’année précédente le jour de l’anniversaire, le Rabbi répondit que ce 

n’était pas nécessaire.  
 
 

(Adapté du Choul’han Mena’hem, page 351, note 5) 
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5. L’ÉTUDE DE LA TORAH, PARTIE RÉVÉLÉE ET PARTIE 

PROFONDE  
 

 L’étude de la partie révélée de la Torah, celle de la ‘Hassidout, et le 
service concret de D.ieu sont tous à la fois indispensables. Il est évident 
que l’un ne peut pas remplacer l’autre. Bien au contraire, ils se complètent 
et s’enrichissent mutuellement. Nos sages disent que « l’ignorant n’est 
pas un ‘Hassid ». Il faut donc étudier la partie révélée de la Torah. « Qui 
est un ‘Hassid ? Celui qui adopte une attitude vertueuse envers son 
Créateur ». On doit donc étudier la ‘Hassidout. Et le but de toutes ces 
études est, bien sûr, de servir D.ieu concrètement.  
 

(Adapté du Hayom Yom 5 Adar II) 
                             

 L’étude quotidienne de la Torah est indispensable à la vie, non seulement 
pour l’âme de celui qui étudie, mais aussi pour celles de sa famille. Grâce 
à elle, l’atmosphère de la maison respire la Torah et la piété.  
 

(Adapté du Hayom Yom du 4 ‘Hechvan) 
 

 Mon père, le Rabbi Rachab dit : « La ‘Hassidout change l’existence et 
dévoile l’essence… »  
 

(Adapté du Hayom Yom du 13 Kislev) 

 

 La ‘Hassidout ‘Habad ouvre les portes des sanctuaires de ‘Ho’hma et de 
Bina afin que l’on connaisse intellectuellement et que l’on reconnaisse 
Celui qui, par Sa parole, créa le monde. La ‘Hassidout ‘Habad éveille les 
sentiments du cœur de tous afin que l’on éprouve l’émotion découlant de 
cette compréhension. Elle est un guide permettant à chacun, en fonction 
de son niveau, de s’approcher du Sacré et de servir D.ieu, par son esprit 
et par son cœur.  
 

(Adapté du Hayom Yom du 17 Kislev) 

 

 Les ‘Hassidim doivent étudier la ‘Hassidout : tous les ‘Hassidim, le lundi, 
le jeudi et le Chabbat ; les élèves de la Yeshiva, une heure chaque jour. 
 

 (Adapté du Hayom Yom du 21 Kislev) 
 

 Lorsqu'un juif étudie et perçoit une Mitsva telle qu’elle est développée 
dans la loi orale, il s’attache à la volonté et à la sagesse de D.ieu. Ce 
degré d’unification n’a pas son pareil dans toute la création. 
 

(Adapté du Tanya Perek 5) 
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6.  ‘HASSIDOUT EN PUBLIC 
 

 Mon père, le Rabbi Rachab, dit : « il m’est évident que, lorsqu’un ‘Hassid 
se trouve dans la maison d’étude et étudie ou récite de la ‘Hassidout en 
public, cela procure de la joie à mes ancêtres. Cette joie sera pour lui, ses 
enfants et petits-enfants, une source abondante de bénédictions 
matérielles et spirituelles. »  
 

(Adapté du Hayom Yom du 13 Adar I) 
 

 « Il faudrait prendre conscience de l’immense valeur que constitue le fait 
de réciter de la ‘Hassidout en public et de s’investir avec beaucoup d’effort 
à ce sujet…  
 

(Adapté de la réunion ’hassidique du Chabbat Béréchit 5724 - Torat Mena’hem 
tome 38, pages 153-155)  

 

 « Chaque année, mon père, le Rabbi Rachab, avait coutume de dire de 
la ‘Hassidout le jour de son anniversaire. Ceci se passait de manière 
discrète, sauf lorsque son anniversaire tombait un Chabbat. Lors de son 
dernier anniversaire sur terre ici-bas, il récita le Maamar intitulé « Natata 
Liréé’ha Ness ». Lorsqu’il conclut, il me dit : « le jour de son anniversaire, 
on doit dire de la ‘Hassidout. Qu’Hachem puisse te faire le cadeau de dire 
de la ‘Hassidout lors de ton anniversaire, mais que ce soit pour le bien et 
la miséricorde. »  
 

(Adapté du Hayom Yom du 20 ‘Hechvan)  
 

 Rabbi Hillel de Paritch demanda à l’Admour Haemtsahi s’il devait 
également répéter des explicitons de la ‘Hassidout dans les petits villages, 
dont les habitants n’avaient aucune notion de ces concepts. Le Rabbi lui 
répondit : « l’âme perçoit les mots de la ‘Hassidout… ».  
 

(Adapté du Hayom Yom 24 Adar I)  

 
7. ENCOURAGER D’AUTRES PERSONNES DANS 

L’ACCOMPLISSEMENT DES MITSVOT 
 

 L’Admour Hazaken dit : « La Mitsva d’aimer un autre juif s’applique à 
quiconque appartient au peuple d’Israël, même si on ne l’a jamais 
rencontré… »  
 

(Adapté du Hayom Yom du 3 Adar I) 
 

 Les enfants d’Israël sont comparés aux étoiles dans le ciel. À leur lumière, 
même une personne évoluant dans la pénombre ne peut se perdre. 
Chaque juif, homme ou femme, possède assez de force morale et 
spirituelle pour influencer ses amis et ses connaissances afin de les placer 
dans un rayon de lumière.  
 

(Adapté du Hayom Yom du 5 ‘Hechvan) 
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 La providence divine mène chacun vers un endroit spécifique dans le but 
de renforcer le judaïsme et de diffuser la Torah. Lorsque l’on laboure et 
l’on sème, cela se révèle fructueux.  
 

(Adapté du Hayom Yom du 25 ‘Hechvan) 
 

 L’Admour Hazaken reçut du Tsadik Rabbi Morde’hai, qui l’entendit du 
Baal Chem Tov, l’enseignement suivant : « Une âme peut descendre 
dans ce monde et y vivre soixante-dix ou quatre-vingts ans pour accorder 
à un juif une seule faveur, matérielle et surtout spirituelle ».  
 

 (Adapté du Hayom Yom du 5 Iyar) 

 

8. BILAN PERSONNEL 
 

 Le chemin de la vérité implique une parfaite connaissance de son propre 
caractère, une pleine conscience de ses propres défauts et de ses 
qualités. Lorsque l’on connait ses défauts, on a à cœur de les corriger 
effectivement et l’on ne s’acquittera pas de son obligation uniquement en 
poussant des soupirs.  
 

(Adapté du Hayom Yom du 26 ‘Hechvan) 
 

 Les premiers sages avaient affirmé que la guérison de l’âme est 
comparable à celle du corps. La première étape consiste à circoncire 
l’endroit de la maladie : vient-elle du fait que le corps est grossier et 
corrompu, ou bien y a-t-il une déficience des forces de l’âme, une attirance 
pour le mal, de l’orgueil ou un mensonge ? Ou encore la source de la 
maladie est-elle l’habitude, le mauvais pli ? Il faut prescrire un 
comportement judicieux dans tous les domaines, dans « fais le bien » et 
« éloigne-toi du mal ». Le plus important est que le patient prenne 
conscience qu’il est malade et éprouve un profond désir de guérir. Il doit 
savoir qu’il peut guérir…  
 

(Adapté du Hayom Yom du 16 Sivan) 
 

 On doit avoir conscience de ses qualités et les renforcer, connaitre ses 
défauts et les réparer.  
 

 (Adapté du Hayom Yom du 27 Av) 

 

9. EMBELLISSEMENT D’UNE MITSVA 
 

 Dans l’une de ses correspondances, le Rabbi souligne : « Tout comme il 
est bon d’adopter une pratique nouvelle à Roch Hachana, il y a lieu d’en 
faire de même pour son Roch Hachana personnel, le jour de son 
anniversaire, quand une nouvelle année commence. »  
 

(Adapté du Choul’han Menah’em page 352 note 15) 
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10. LE FARBRENGUEN 
 

 De façon générale, une réunion ‘Hassidique publique, est un des 
fondements des pratiques ‘Hassidiques et de la ‘Hassidout. C’est un 
moyen d’accès et une introduction à la Mitsva fondamentale d’aimer son 
prochain. Dans la grande majorité de ces réunions ‘Hassidiques, ceux qui 
parlent engagent les participants à améliorer leur comportement et leurs 
pratiques, à garder scrupuleusement le temps de l’étude et à lier l’objet 
de cette étude avec son application concrète.  
 

(Adapté du Hayom Yom du 24 Tichri)  

 

 Les Farbrenguen ‘Hassidiques d’antan occupaient une place centrale ; 

après avoir assisté à un Farbrenguen, nous sentions que nous étions 

« propres ». Nous nous « nettoyions » alors un peu, soit de nos traits de 

caractère détestables, soit de nos habitudes haïssables, et de toute façon, 

après un Farbrenguen, nous considérions que toutes les mauvaises 

choses étaient répugnantes…Nous regardions le passé avec douleur, 

concernant les mauvaises choses qui avaient pu être commises et, après 

ce Farbrenguen, nous prenions la ferme décision que le passé devait être 

« réparé » et que l’avenir serait différent. Ainsi, après ce Farbrenguen, les 

notions « éloigne-toi du mal » et « fais le bien » étaient totalement 

différentes. Il était normal à l’époque pour un ‘Hassid de faire un travail 

sérieux sur lui-même pour illuminer les profondeurs de son être, c’est-à-

dire « laver » son « moi », laver son « je suis » …  

 
(Adapté du Likouté Dibourim Tome 1, page 94) 

 

 Chez les Rebeïm, les Farbrenguen ‘Hassidiques étaient des moments 

précieux.  

 

L’Admour Haemtsahi dit dans l’un de ses Maamarim que les Farbrenguen 

sont les « murs » d’un Mikvé spirituel. Bien sûr, cela ne remplace pas le 

Mikvé matériel qui reste bien évidemment nécessaire. Cependant, 

lorsque pendant le Farbrenguen, nous disions un mot de ‘Hassidout, 

chantions un chant ‘Hassidique profond ou un chant ‘Hassidique avec 

lequel nous avions prié avec des larmes - non pas parce que nous 

souffrions mais parce que notre âme aspirait à retrouver les niveaux les 

plus profonds, à retrouver sa source - c’est ceci que nous considérons 

comme les quatre murs d’un Mikvé. 

 
(Adapté du Sefer HaMaamarim 5711, page 92) 
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 En bonne santé seront les ‘Hassidim avec leurs Farbrenguen. Ils font 

littéralement revivre des âmes. Je languis le moment où je pouvais 

m’asseoir entre les ‘Hassidim et faire Farbrenguen.  

 
(Adapté du Likouté Dibourim) 

 

 Les Farbrenguen donnent une certaine annulation à la personne et, après 

cela, commence le travail particulier de chacun, tout en ayant un ordre 

bien établi dans le service de D.ieu, dans les domaines de « éloigne-toi 

du mal » et « fais le bien ».  

 

 Le vrai plaisir que nous recevons de la ‘Hassidout se transmet à travers 

un Farbrenguen ‘Hassidique.  

 
(Adapté du Sefer HaMaamarim Kountrassim Bet, page 810)  

                                                      

 Un Farbrenguen est comparable à l’eau de la vache rousse, destinée à 

purifier le peuple juif. 

 

 Le fondement d’un Farbrenguen est de laver ses yeux avec les larmes qui 

proviennent de la méditation et en ayant un plaisir de pouvoir travailler sur 

nos défauts.  

 
(Adapté du Sefer HaMaamarim 5710, page 213) 

 

 HaRav Hatsadik Reb Hillel a rapporté au nom de Reb Zalman Zeizmer ce 

que l’Admour Hazaken a dit : « Ce qu’un Farbrenguen ‘Hassidique peut 

faire, même l’ange Mi’haël ne peut pas faire », avec une parabole 

merveilleuse. 

 

 Le Nigoune de Rostov : Ce Nigoune est attribué à Rabbi Chalom Dov Ber, 

fils et successeur du Rabbi Maharach. Il fut chanté en préparation avant 

que le Rabbi récite un Discours ‘Hassidique. De même, dans notre 

génération, il est de coutume de chanter ce Nigoune avant la récitation 

d’un Maamar (ou bien de chanter un autre Nigoune). 

                      

INSCRIVEZ-VOUS SUR 
 

www.bethloubavitch-anniversaire.fr 
 

 
Vous recevrez chaque année votre kit 

anniversaire 

http://www.bethloubavitch-anniversaire.fr/
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CITATIONS ET HISTOIRES À PROPOS DE L’ANNIVERSAIRE 
 

 

 

 « La majorité des hommes chérissent le jour où ils achèvent une 

année, qui est équivalent au jour de leur naissance. Ils se 

réjouissent et organisent un festin à cette occasion ». 
 

(Midrach Se’hel Tov, Vayechev 40, 2) 

 
 « Je sais qu’il y a des hommes d’action qui s’efforcent à leur 

anniversaire de réciter la bénédiction Chéhé’héyanou sur un fruit 

ou un vêtement nouveau. Rav ‘Haim David Hazan, auteur du 

Yishré Lev avait l’habitude d’organiser chaque année à l’occasion 

de son anniversaire un repas pour les Sages. » 
 

(Responsa Guineze Yossef ch.4) 

 
 Certains ont l’habitude de considérer, chaque année, le jour de leur 

naissance comme un « bon jour ». Cela est un bon signe et nous 

en faisons de même chez nous. 
 

(Ben Ich ‘Hai, 1ère année, Réé 17) 

 

 Un gâteau d’anniversaire : 
 

Le 15 Kislev 5747, sur le chemin du retour du Ohel, le Rabbi 

remarqua devant son chauffeur et secrétaire Rav Yehouda Krinsky 

que c’était son anniversaire. Le Rabbi demanda : « votre famille a-

t-elle préparé un gâteau pour votre anniversaire ? » 

Le Rav Krinsky n’était pas sûr de ce qu’il devait répondre, et le 

Rabbi dit alors : « bon ! tu peux encore le faire ». 

 

 Observez les coutumes de l’anniversaire pour votre fils : 
 

Le Rav Namdar raconte : 

 

« Lors du premier anniversaire de son fils, il mit un stylo dans sa 

main et écrivit une lettre d’anniversaire au Rabbi. Il l’envoya avec 

une autre lettre contenant une question importante concernant la 

Shli’hout. 

Le Rabbi répondit : « Observez les coutumes de l’anniversaire 

pour votre fils » 
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ADAPTÉ DU DISCOURS ‘HASSIDIQUE DU DERNIER JOUR DE 

PESSA’H 5748 (1988) 
Concernant l’attitude à adopter le jour de son anniversaire 

 
1. Parmi les sujets essentiels de la fête de Pessa’h se trouve 

la naissance du peuple juif en tant que nation. Ainsi, le 

dernier jour de Pessa’h (אחרון של פסח), huitième jour 

d’existence du Peuple juif, correspond à la Brit Mila 

(circoncision), jour où l’âme divine marque le début de son 

entrée dans le corps. 
 

Ceci peut être lié avec le fait que le dernier jour de Pessa’h 

est lié à la délivrance messianique, au sujet de laquelle il est 

dit « Et vous circoncirez vos cœurs ». Cette injonction 

correspond non seulement au travail de l’homme sur lui-

même, consistant à enlever les aspects « grossiers » les 

plus évidents de sa personnalité mais également au travail 

consistant à supprimer les aspects « grossiers » les plus 

ténus dont il est porteur. Or, sur ce dernier aspect dont il est 

dit qu’il est trop difficile à l’homme de le réaliser s’applique le 

verset « D.ieu circoncira vos cœurs ». 

 

2. D’après le principe établissant que ce qui touche au peuple 

juif dans son ensemble s’applique également à chaque Juif 

de façon individuelle, il ressort qu’il existe un lien entre le 

jour de la naissance du Peuple juif (la fête de Pessa’h) et 

l’anniversaire de chaque individu. 
 

C’est pourquoi, puisque nous nous trouvons à présent à la 

fin de la fête de Pessa’h, « jour de la naissance » du peuple 

juif, il y a lieu d’attirer à nouveau l’attention de tous sur les 

différentes coutumes à mettre en pratique au jour de son 

anniversaire, concernant aussi bien les hommes, que les 

femmes et les enfants.  
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On mettra ce jour à profit afin de renforcer et d’ajouter dans 

tous les domaines ayant trait au judaïsme, à commencer par 

un ajout concret dans les trois piliers que sont l’étude de la 

Torah, la prière et la charité, et l’on prendra des bonnes 

décisions, poursuivant et ajoutant dans ce travail tout au 

long de l’année. 
 

De plus, et ceci est essentiel, on organisera une fête le jour 

de son anniversaire avec sa famille et ses amis. Ainsi, cela 

renforcera la prise de bonnes décisions et leurs 

accomplissements de façon effective, à la fois par le fait que 

puisque l’on se trouve au sein d’un groupe cela confère plus 

de force à ces bonnes décisions et également par la joie 

régnante qui ajoute zèle et enthousiasme dans tous les 

domaines. 

 
3. Au jour de son anniversaire, il y aura lieu d’exprimer à la fois 

de la joie et de la reconnaissance envers D.ieu pour cette 

naissance : 
 

La naissance est une source de joie avant tout pour les 

parents qui ont eu un fils ou une fille, à tel point qu’il y a une 

obligation hala’hique pour le père et la mère de prononcer 

une bénédiction (Séder Birkat Hanéénine du Admour 

Hazaken, Chapitre 12, Hala’ha 12) mais elle est également 

une source de réjouissance pour l’ensemble du peuple juif 

qui se voit ainsi doté d’un membre supplémentaire.  

 

Enfin, cette naissance est évidemment une source de joie 

pour le nouveau-né lui-même, qui n’a bien entendu pas la 

capacité d’exprimer cette joie mais qui dans l’idée devrait, 

une fois l’âge de la Bar Mitsva (ou de la Bat Mitsva) atteint, 

remercier et glorifier D.ieu pour cette joie. 
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Et ainsi, d’année en année, quand à nouveau se présente le 

jour de son anniversaire, le souvenir de cette naissance doit 

nous amener à louer et remercier D.ieu, Qui est source de 

bénédiction. 
 

On trouve une illustration de cette idée dans la Hala’hah (loi 

juive) qui établit la chose suivante : lorsqu’une personne 

ayant bénéficié d’un miracle revoit l’endroit où s’est produit 

le miracle, elle devra alors remercier D.ieu « Qui a fait pour 

moi un miracle en ce lieu », et chaque fois qu’elle reverra ce 

lieu (si au moins 30 jours se sont écoulés depuis la dernière 

bénédiction dite), elle aura l’obligation de redire cette même 

bénédiction.  
 

Sur ce même principe, lorsque la date anniversaire d’une 

personne survient de nouveau, le souvenir de la naissance 

ressurgit alors. Et, même si dans ce cas précis aucune 

bénédiction ne fut instituée, cela n’empêche en rien de louer 

et remercier D.ieu, Qui est source de bénédictions, pour tous 

les bienfaits dont Il nous a gratifiés. 
 

4. Plus encore, au-delà du souvenir, c’est l’évènement même 

de notre naissance qui se « reproduit », qui a lieu de 

nouveau. C’est ainsi que, concernant l’épisode où les 

Amalécites attaquèrent les Peuple juif qui venait de sortir 

d’Egypte, le Talmud de Jérusalem dit : « Que fit-il (Amalek) ? 

Il disposa (pour livrer combat aux Bné Israël) des individus 

qui célébraient en ce jour leur anniversaire, car il n’est pas 

sans difficulté de faire tomber un tel individu (qui célèbre son 

anniversaire, étant donné qu’en ce jour son ‘’Mazal’’ est fort 

et lui assure une protection). Que fit alors Moché ? Il 

provoqua une confusion des astres (pour ne pas que le 

Mazal de ces individus les protège) comme il est écrit : ‘Soleil 

et Lune s’arrêtent dans leur orbite’ ». 
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Ainsi, de même que l’enfant reçoit sa vitalité par le ‘’Mazal’’ 

associé au moment de sa naissance, de même tous les ans, 

à cette même date, il recevra à nouveau un flux de son           

« Mazal » lui octroyant de ce fait une force toute particulière. 

Et ceci sera une source de joie, car cette vitalité nouvelle 

l’accompagnera tout au long de la nouvelle année qui 

commence pour lui. 
 

5. On pourrait à priori s’interroger sur la joie que l’on doit 

manifester le jour de son anniversaire :  
 

La finalité de l’homme est de servir son Créateur ; c’est-à-

dire d’être éduqué à l’étude de la Torah et à la pratique des 

Mitsvot jusqu’à l’âge de treize ans où l’on pourra alors mettre 

en pratique l’éducation reçue en tant que Juif « responsable », 

 tout au long de sa vie. Or, puisque l’on ne sait « מצווה  ועושה »

pas ce qu’il adviendra de soi à la fin de ses jours pourquoi 

se réjouir sans avoir la certitude d’avoir rempli sa mission ? 
 

6. En réalité, ce doute ne s’oppose en rien à la joie à exprimer 

lors de son anniversaire. En effet, il est écrit dans le Zohar 

que lorsque Rabbi Elazar atteint l’âge de la Bar Mitsva, son 

père, Rabbi Chimon Bar Yo’haï organisa de grandes 

réjouissances, comme pour un mariage. Or, si le 

raisonnement précédemment tenu était valable, pourquoi 

donc organiser de telles réjouissances pour un anniversaire 

et, à plus forte raison, pour le 13ème anniversaire qui est 

celui où l’on devient responsable, donc condamnable ?! 
 

Il faudra donc admettre que malgré ce doute, on se fondera 

sur le principe hala’hique suivant : « Tout Juif est supposé 

‘Cachère’ », c’est-à-dire que chaque Juif est supposé avoir 

le désir de mettre en pratique toutes les lois édictées par la 

Torah et ainsi pratiquer les Mitsvot.  
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Ainsi, il y aura effectivement lieu de se réjouir, l’âge de la Bar 

Mitsva atteint, puisqu’on aura alors le mérite de recevoir sur 

soi le ‘joug des Mitsvot’.  
 

De même, pour chaque anniversaire, on se réjouira de ce 

jour où notre âme descendit en ce monde afin de servir son 

Créateur par l’accomplissement des Mitsvot. 

 

7. De ce fait, après l’âge de la Bar ou Bat Mitsva, les raisons 

de se réjouir seront doubles : 
 

- D’une part on célèbrera l’anniversaire « matériel », le jour 

de sa naissance 

- D’autre part, on se réjouira pour l’anniversaire « spirituel », 

le jour de sa Bar ou Bat Mitsva, où l’âme de sainteté 

achève de pénétrer en soi, nous obligeant de ce fait à 

accomplir les Mitsvot, non plus pour ‘s’entrainer’ mais 

parce que la Torah nous en fait désormais obligation. 

 

8. Puisse être Sa Volonté, que cette proposition (à savoir celle 

de fêter son anniversaire juif lors d’une réunion joyeuse où 

l’on ajoutera dans l’accomplissement des Mitsvot) soit mise 

en pratique par tous les Juifs. Et, tout particulièrement en 

nos jours où « l’obscurité recouvre la Terre », obscurité 

redoublée qui précède la venue du Machia’h, cela permettra 

d’ajouter de la lumière, en augmentant dans le domaine du 

bien et de la sainteté. 
 

Quoi qu’il en soit l’essentiel est que tout cela puisse hâter 

encore davantage la plénitude de la « naissance » du Peuple 

juif, comme il est connu que l’exil est comparé à la grossesse 

tandis que la délivrance est comparée à la naissance. Ainsi, 

on atteindra le stade de la joie la plus parfaite comme il est 

dit, au sujet des l’époque messianique : « En Toi, nous 

cherchons joie et allégresse ». 
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ויקרא, פּ׳ החודש, ר״ח ניסן ה׳תשמ״ח חלק משיחת ש״פּ  

344-343סה״ש תשמ״ח ח״א ע׳   
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ADAPTÉ DE LA SI’HA CHABBAT PARACHAT VAYIKRA, PARACHAT 

HA’HODECH, ROCH ‘HODECH NISSAN 5748 

 חלק משיחת ש״פּ ויקרא, פּ׳ החודש, ר״ח ניסן ה׳תשמ״ח 

344-343סה״ש תשמ״ח ח״א ע׳   

 

Un des moyens d’agir concrètement et d’accomplir l’ordre de « faire un 

sanctuaire pour D.ieu » (c’est-à-dire de faire en sorte que même les 

occupations matérielles courantes d’un Juif, sans lien direct et apparent avec 

le Divin puissent avoir un lien avec la volonté de D.ieu) serait que chaque juif, 

homme, femme et enfant puisse observer la coutume de célébrer son 

anniversaire concrètement, à travers des actions en lien direct avec l’étude 

de la Torah et l’accomplissement des Mitsvot. 
 

Toute personne, y compris parmi les nations du monde, est concernée par le 

fait d’avoir un jour anniversaire durant lequel son Mazal est intense. Ceci est 

tellement vrai, que l’unique fois où la Torah fait mention d’un jour anniversaire 

est celui de Pharaon (un roi non-juif) qu’il célébra par un festin. 
 

Un Juif a le pouvoir de faire en sorte que son jour anniversaire ne soit pas un 

simple jour profane mais un jour de Yom Tov, un « bon jour » ; or, il n’est de 

bon que la Torah et les Mitsvot. 
 

Ainsi, ce jour-là sera célébré à travers une introspection personnelle, en 

évoquant ses souvenirs, en y méditant et en réparant ce qui doit l’être. Un 

véritable jour de Techouva. On rajoutera dans l’étude de la Torah, dans la 

prière, dans la charité et dans l’accomplissement des Mitsvot avec 

embellissement. De même, on organisera une réunion ‘Hassidique avec sa 

famille, ses amis… La joie participera à la réussite concrète de bonnes 

résolutions, prises en ce jour. 

 

Nous disposons d’un canal précieux pour réveiller et encourager chaque juif 

à intensifier son étude de la Torah et sa pratique des Mitsvot. 

 

Chaque personne est concernée par cet événement qu’est l’anniversaire, 

pendant lequel le « Mazal » s’intensifie, ce qui en fait un jour spécial. On 

profitera donc de cette occasion pendant laquelle une personne dispose 

d’une force et d’un entrain particulier pour l’aider à éclairer sa vie en rajoutant 

dans les domaines du bien et de la sainteté. 

 

Tout ceci s’adresse à chacun et chacune sans exception. Les parents se 

doivent d’expliquer à leurs enfants que l’anniversaire doit apporter quelque 

chose de nouveau, dans le domaine du bien et de la sainteté. 
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 חלק משיחות י״א וי״ג ניסן ה׳תשמ״ח

380-381סה״ש תשמ״ח ח״ב ע׳   
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ADAPTÉ DES SI’HOT DE YOUD ALEF ET YOUD GUIMEL NISSAN 5748 

 חלק משיחות י״א וי״ג ניסן ה׳תשמ״ח 

380-381סה״ש תשמ״ח ח״ב ע׳   

 

Le jour de l’anniversaire d’un Juif est comparable au jour anniversaire du 

peuple juif, qui se produisit lors de la sortie d’Egypte. Le verset nous dit             

גוילו גוי מקרב  ת לקח »  » que D.ieu prit une nation du sein d’une autre nation et 

choisit le peuple juif comme Son peuple parmi les autres.  

 

Ceci est comparable à la Techouva qui nous projette d’une situation à une 

autre. Dès lors, nous ne sommes plus une nation simple mais un peuple 

véritablement choisi par D.ieu. De même, pour chaque Juif qui fête son 

anniversaire, nous retrouvons le sujet de la Techouva : sortir de la situation 

d’un simple homme pour monter de niveau et passer au stade d’un homme 

choisi par D.ieu. 
 

Ainsi, comme ce qui a été dit, un homme utilisera son anniversaire pour 

ajouter dans le bien et la sainteté, dans l’étude de la Torah et 

l’accomplissement des Mitsvot. Ceci est la raison pour laquelle une 

campagne publique a dernièrement été lancée autour de la thématique de 

« l’anniversaire juif », avec tout le « tumulte » nécessaire, alors que dans les 

générations précédentes, seuls certains individus célébraient leur 

anniversaire, et ceci, sans publicité. 
 

La raison en est que, nous nous trouvons dans les derniers instants de l’exil 

et notre mission consiste à élever les dernières parcelles divines qui se 

trouvent au sein de la matière, dans le profane. Or, une des façons d’élever 

la matière, est de célébrer son anniversaire, pendant lequel le Mazal 

s’intensifie. Nous faisons « sortir » un jour de la catégorie de jour profane en 

un jour qui devient sacré.  
 

Comme nous savons tous qu’il n’y a pas de Mazal pour Israël, et le Mazal du 

peuple juif c’est Ayin, le néant, c’est plus haut que tous les niveaux, jusqu’à 

toucher les niveaux les plus profonds de D.ieu, le néant véritable. Ainsi le jour 

de son anniversaire, un juif dévoile que son « Ayin », son annulation à D.ieu 

est plus fort que son existence, et ceci peut être totalement ressenti, de façon 

claire et concrète qu’il est totalement annulé à D.ieu. 
 

Que ce soit la volonté de D.ieu que les dernières parcelles que nous élevons 

du profane vont entrainer que le Alef se dévoile dans le mot Galout et forme 

le mot Guéoula, la délivrance avec notre juste Machia’h et nous fêterons la 

fête de Pessa’h dans le troisième Beth Hamikdach avec Moché et Aaron et 

tous ceux qui nous ont quittés. 
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לחיזוק התקשרות  יו''ל  

לכ''ק אדמו''ר  

 זיע''א
 

 יו''ל לזכרון 

הרבנית הצדקנית מרת    

חי' מושקא     

 ע''ה ז''ל
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Le 25 adar 1988, le Rabbi lançait la campagne pour 

la célébration de l’anniversaire. 

Le Rabbi demanda que chacun s’emploie à cumuler, 

en ce jour, les trois domaines du service de D.ieu : 

l’étude de la Torah, la prière et les bonnes actions. 

Bien que le jour anniversaire soit un jour unique dans 

l’année, son influence s’étend tout le reste de 

l’année. 

Ainsi, afin d’encourager chacun et chacune à la 

célébration de son anniversaire à travers les 10 

coutumes spécifiques à cet événement, ce Kovetz, 

avec son contenu complet, est mis à disposition. 

Puisse D.ieu faire que la diffusion des propos de nos 

Maîtres hâte la délivrance véritable et complète, très 

bientôt et de nos jours. 

Pour tout contact – BETH LOUBAVITCH CAMPAGNE ANNIVERSAIRE 

  Bethloubavitch.anniversaire@gmail.com 
 

   Inscription : www.bethloubavitch-anniversaire.fr 
 

   Tel : 07-70-88-82-13 

 

KOVETZ LIMOUD 

ANNIVERSAIRE 

mailto:Bethloubavitch.anniversaire@gmail.com
http://www.bethloubavitch-anniversaire.fr/

